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Le mot du secrétaire 

Depuis octobre 2008 c'est la 3ème fois que 
nous abordons la poésie et l'astronomie. La 
deuxième partie était en décembre dernier 
Bernadette et Gérard vont donc nous régaler 
ce soir.
Le conseil d' administration  s'est réuni lundi 
et beaucoup de projets ont été évoqués : 
aménagement du planétarium pour les sourds 
avec le travail de Maxime Faure, échanges 
avec l'Italie, Nuit des Étoiles le 10 août, et 
toutes les réunions de 2012-2013. Nous 
allons vous en donner une petite idée ce soir.  

Le secrétaire Roland Beunaiche

La poésie et 
l'astronomie

Le programme de l'OPL sur 
www.fal53.asso.fr/opl/ 

100 000 al 

Lors du colloque de l'APLF (Association des Plané-
tariums de langue française) ce n'était pas des poèmes 
mais une balade contée avec des légendes de Bretagne. 

Planétarium, Prochaines séances 
17, Rue d'Hilard à Laval Hilard :
-dimanche 24 juin  2012 séances à 15h15,16h30 
(sans réservation, 2€, 1€ moins de 14ans)
-vendredi 10 août 2012 à Restagri (Bd Lucien 
Daniel à Laval : Nuit des étoiles à partir de 
20h30 : gratuit
D'autres séances dates pourront être programmées 
au cours de l'été avec les astromômes

Nous recherchons un moyen de nous acheter ces nouveaux 
sièges,gonflables mais très confortables, conçus par Quim 
Guixa et qui s'adaptent dans le planétarium : coût 7000 €

http://www.fal53.asso.fr/opl/


La poésie et l'astronomie
Ce soir  Gérard Favrais et Bernadette Galard vont vous initier au monde étoilé, monde s’il en est. Que penser du monde de 
la nuit ? L’ennui avec la nuit, c’est qu’elle remplace notre vision diurne en un monde rêvant, rêveur d’un monde constellé 
d’étoiles, toutes aussi brillantes les unes que les autres. La nuit, c’est le repos des yeux pendant que notre conscience s’ouvre 
et s’initie à un monde réellement différent.  A chacun son étoile, ne serait-ce que celle de la lucidité pour un bonheur 
personnel réadaptable, selon l’univers de chacun, pour le plus grand bonheur de tous, lors de nos réunions.

Le regard de l'astronome 
Émeut au fond de la nuit
Sous le feuillage des mondes
Une étoile dans son nid, 
Une étoile découverte
Dont on voit passer la tête
Au bout de ce long regard
Éphémère d'un mortel
Et qui se met à chanter
La chanson des noirs espaces
Qui dévorent les lumières
Dans le gouffre solennel ;

Fils d'argent , fils de platine, 
Emmêlent tant l'infini
Que le rai de la rétine
Y suscite un faible bruit,
Tout ce qui mourut sur terre
Rôde humant de loin la vie,
Interrogeant les ténèbres
Où se développe l'oubli,
Et les aveugles étoiles
Dont l'orbite est dans l'espace
Fixe comme l'espérance
Et comme le désespoir.

Les poissons, les violettes,
Les alouettes, les loups,
Gardent leur volonté prête
A redescendre vers nous ;
Des léopards, des pumas,
Et des tigres qui se meuvent
Dans leur brousse intérieure,
Tournent comme en une cage ;
D'autres bêtes fabuleuses,
L'âme pleine de périls,
Au monde des nébuleuses
Mêlent leurs tremblants désirs.

Sous la houle universelle
Qui l'élève et le rabat
Le zénith pointe et chancelle
Comme le sommet d'un mât ;
L'univers cache la Terre
Dans la force de son cœur
Où cesse toute rumeur
Des angoisses planétaires,
Mais la lune qui s'approche
Pour deviner nos pensées,

Dévoilant sables et roches,
Attire à soi nos marées.
Jules Supervielle (gravitations)

S’ouvre le ciel touffu au milieu de la nuit
Qui roule du silence 
Défendant aux étoiles de pousser un seul cri
Dans le vertige de leur éternelle naissance.

De soi-même  prisonnières
Elles brûlent une lumière
Qui les attache, les  délivre
Et les rattache sans merci.

Elles refoulent dans les siècles
L’impatience originelle
Qu’on reconnaît légèrement
A  quelque petit cillement.

Le ciel de noires violettes
Répand une odeur d’infini
Et va chercher dans leur poussière
Les soleils que la mort bannit.

Une ombre longue approche et hume
Les astres de son museau de brume.

On devine l’ahan des galériens du ciel
Tapis parmi les rames d’un navire sans âge
Qui laisse en l’air un murmure de coquillage
Et navigue sans but dans la nuit éternelle,
Dans la nuit sans escales, sans rampes ni statues,
Sans la douceur de l’avenir
Qui nous frôle de ses plumes
Et nous défend de mourir.

Le navire s’éloigne derrière de hautes 
roches de ténèbres,
Les étoiles restent seules contractées au 
fond de leur fièvre

Avec leur aveu dans la gorge
Et l’horreur de ne pouvoir
Imaginer une rose
Dans leur mémoire qui brûle.
Jules Supervielle   (gravitations)

Le soleil sur Vénus se lève ;
Sur la planète un petit bruit.
Est-ce une barque qui traverse
Sans rameur un lac endormi,

Est-ce un souvenir de la Terre
Venu gauchement jusqu’ici,
Une fleur tournant sur sa tige
Son visage vers la lumière
Parmi ces roseaux sans oiseaux
Piquant l’inhumaine atmosphère ?
Jules Supervielle   (gravitations)

Complainte de la lune en province

Ah ! la belle pleine lune,
Grosse comme une fortune !

La retraite sonne au loin,
Un passant, monsieur l’adjoint ;

Un clavecin joue en face,
Un chat traverse la place !

La province qui s’endort,
Piquant un dernier accord,

Le piano clôt sa fenêtre.
Quelle heure peut-il bien être ?

Calme lune, quel exil !
Faut-il dire ainsi soit-il ?

Lune, ô dilettante lune,
A tous les climats  commune,

Tu vis hier le Missouri,
Et les remparts de Paris
 

Les fiords bleus de la Norvège,
Les pôles, les mers que sais-je ?

Lune heureuse, ainsi tu vois
A cette heure le convoi

De son voyage de noce !
Ils sont partis pour l’Écosse.

Quel panneau si cet hiver,
Elle eût pris au mot mes vers !

Lune, vagabonde lune,
Faisons cause et mœurs communes ?

Ô riches nuits ! je  me meurs,
La province dans le cœur !

Et la lune a, bonne vieille,
Du coton dans les oreilles.
Jules Laforgue

Gérard Favrais, 
Bernadette  Galard



Une averse a lavé le ciel. Il se fait tard
Le creux de la vallée est couvert de brouillard ;
Mais sur les coteaux clairs luit au loin la feuillée,
Et le firmament mêle à la forêt mouillée
Des palpitations de clarté pâle. Amis,
L’heure est propice: allons par les bois endormis,
Dans les champs, au-dessus de la prairie humide,
Voir Vénus qui se lève à l’horizon limpide
Emile Blémont

La nuit en astronomie

Une pareille nuit contemplée dans la solitude,
Mon cœur ne peut y tenir ;
Trop poignante est son irrésistible beauté
Trop profonde est la peur qu’elle inspire de Dieu.  
(R. Pombo ; l’aimée immobile)

C’est la nuit qu’il est bon de croire à la lumière.
(Cyrano de Bergerac ; Edmond Rostand (1868-1918)

Nuptiale est toute nuit pour la femme fardée et 
raffinée.   (I-V. Siéverianine ; poêmes)

Nuit claire et pourtant sans lune
Mon aimée a rêvé d’une vaste couronne
Elle a souri dans son sommeil
Et son sourire illumina la nuit
           (Jovan Javanovic-Zmal ; roses)

La nuit ! elle est si noire et si profonde qu’elle ne 
finira jamais.
Inconcevable éternité .
(Les plaisirs et les jeux ; Georges Duhamel(1884-1966))

O nuit, selon sa vie, à tout homme qui veille
Inspire ton horreur ou ta sérénité,
Et donne pour jamais à celui qui sommeille
Le rêve qu’il a mérité.
    (A la nuit, poésies ; Sully-Prudhomme (1839-1907)

Je respire sans joie le parfum des pruniers.
Arrive ô douce nuit, ô douce amie, et que ma peine 
s’endorme dans tes bras légers.
    ( Tchou-jo-su ; poêmes)

Les moindres instants d’une nuit de printemps valent 
plus de mille pièces d’or (  Sou-Che ; poêmes   )

Chaque nuit doit avoir son menu.
(Honoré de Balzac 1799-1850 ; physiologie du mariage)

J’aime la nuit avec passion. (Maupassant 1850-1893)

La nuit porte conseil     (Ménandre)

La nuit est la passion des hommes  
(Saint John Perse   1887-1975)

Les bonnes nuits font les bons jours.
 (François-Séraphin Régnier- Desmarets 1632-1713)

Nuit : ce temps qu’on peut également consacrer au 
sommeil !
                   ( Pierre Véron, carnaval du dictionnaire)

Béni soit celui qui inventa le sommeil  
( Don Quichotte de Cerventès 1547-1616)   

Rarement le sommeil visite le chagrin.
Quand il daigne le faire, c’est un consolateur tout-
puissant.
     ( la tempête de William Shakespeare 1564-1616)

Le poème de juin

Ecoute, amie, juin est là ; peux-tu l’entendre ?
Il bruit, frissonne un peu ; restons là sans bouger
Le souffle sur ta peau n’est plus aussi léger ;
Nous voici entre deux saisons. Il faut attendre.

Le soleil suspendu nous accable ; attendons
Pour courir ou mirer dans l’eau nos silhouettes
Attendons qu’au sillon descende l’alouette,
Et dorment au jardin l’abeille et le bourdon.

Ne sommes-nous pas bien ainsi, jour contre joue
A contempler les peupliers ployés au vent
Les milans noirs qui crient dans l’air en s’élevant,
Le temps qui passe à peine et les enfants qui jouent ?

Un peu de miel s’écoule aux branches du sureau,
L’année s’endort paisiblement dans l’ombre pâle,
Au bord tiède d’un champ où le blé mûr s’affale
Sous les coups amoureux de l’homme et de sa faux.

Mais le soir vient enfin, calme tranquille et digne ;
L’homme a fini sa tâche et le monde se tait
Au zénith où tantôt l’alouette chantait
Regarde maintenant voler l’Aigle et le Cygne.

Passera la nuit brève et transparente. Et là,
Ayant assez senti tourner notre planète
Nous laisserons tomber le sommeil sur nos têtes
En voyant au nord-est se lever Capella.

Demeure, amie, juin ira bientôt rejoindre
Les mois de ce printemps qui n’ont que trop tardé
Comme flâne une femme au visage fardé,
Et comme si l’été ne devait jamais poindre.

Demeure, et le soleil descendant sur la mer,
Sans doute pourrons-nous jouir de sa morsure
Quand juin ne sera plus rien qu’une imposture,
Lumineux intermède au charme presque amer.

Publié le 31 mai 2011 – Joël LEBRAS (secteur 
astronomie planète sciences : autres poèmes : 
http://www.astrojuniors.fr/theme/pour-
raconter/poemes/ )

http://www.astrojuniors.fr/theme/pour-raconter/poemes/
http://www.astrojuniors.fr/theme/pour-raconter/poemes/


Nos adhérents voyagent
François Huchet, de Vitré,  nous a envoyé une
carte postale de Nouméa en Nouvelle Calédonie 
où il réalise son stage de fin d'étude en géologie
 après avoir travaillé dans une mine en Indonésie. Quand il 
reviendra dans le secteur, nous pourrons lui proposer de 
présenter un sujet sur la géologie qui a beaucoup de lien 
avec l'astronomie. François était dans 'l'ancien' groupe de 
jeunes, avant les astromômes, pendant plusieurs années.

Fédérée à la Fédération de la Ligue de l’enseignement- FAL53
Membre des associations nationales : 
- L’Association Française d’Astronomie (AFA) 
- Association des Planétariums de Langue Française (APLF) 
- Planète  Sciences
- Association nationale de protection du Ciel et de 

l'Environnement Nocturne (ANPCEN)
- Astronomie Vers Tous (AVT)

Pour tout renseignement : 
OPL.astronomie@fal53.asso.fr

Tél. : 02 43 67 05 06
www.fal53.asso.fr/opl

Ephémérides  été 2012
- Mars  et Saturne sont encore visibles en juillet
- Les classiques objets d'été : nébuleuse de l'anneau de 
la Lyre, amas d'Hercule,... pour les petits télescopes ou 
lunettes. La voie lactée aux jumelles c'est bien aussi.
- Curiosity se posera sur Mars normalement entre le 6 
et le 7 août.

Colloque de l'APLF à Pleumeur Bodou. Quatre  
jours de vacances aussi pour certains!

NUIT DES  ÉTOILES 2012  à Laval
10 août à 20h30 à Restagri, Bd L. Daniel

Pique Nique à partir de 18h

 Les participants au colloque de l'APLF à Pleumeur 
  Bodou du 17 au 20 mai 2012.

Le 25 mai nous sommes allés rencontrer l'école 
Marceau du Mans  qui accueille une vingtaine 
d'enfants sourds, une super journée appréciée 

par les enfants , les enseignants et les  
intervenants qui ont présenté  le planétarium 

mais aussi des contes en LSF.

Je souhaite adhérer à  l'Observatoire Populaire de Laval
NOM, Prénom :                                           Mel, tél. :
Adresse :
Ville et code postal :
Et je verse 21€ (adulte), 25€ (famille) ou 12€ (jeune, gratuit avec le 
coupon pass culture) en chèque au nom de l'O.P.L. L’adhésion 
permet de recevoir le bulletin d’information de l’O.P.L.
* A remettre à un responsable ou à retourner à  l'O.P.L.

Maxime Faure réalise un stage 
de Master 1 de 3 mois à l'OPL,  
comme l'avait fait Liliane l'année  
dernière. Maxime réalise une 
séquence pour pouvoir fêter  
l'anniversaire dans le  
planétarium, avec gâteau....  
Comme vous le savez à chaque 
anniversaire c'est un tour de 
Soleil de plus que nous avons fait  
avec la Terre...cela sera aussi l'occasion de le rappeler dans 
cet  intermède festif ! A découvrir à la Nuit des étoiles

mailto:OPL.astronomie@fal53.asso.fr

